1 une  lettre  écrite  de  Verdun 
Marquis  de  Macmahon 
Septembre  1789, 


JL/ES  Officiers  de  la  garnifon  de  Metz 
fe  font  conduits  fupérieurement  , & ont 
répondu  aux  différentes  invitations  qu’ils 
ont  reçu  , qu’ils  étoienc  accoutumés  à 
tout  tenir  des  bontés  du  Roi  ^ & qu’un 
inftant  suffi  pénible  pour  Sa  Majefté , 
n’étoit  pas  >celui  de  faire  des  doléances  ; 
qu’ils  étoienc  trop  contents  que  Sa  Majefté 
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Voulût  bien  s’occuper  d’une  augmentation 
dans  le  traitement  des  Soldats  \ qu’ils 
étoienc  pénétrés  de  la  plus  vive  recon-* 
noifTance  , quand  même  les  facultés  de 
Sa  Majefié  ne  lui  permettroient  pas 
d’effëftuer  Tes  bonnes  intentions*  que 
leur  fang  , leur  vie  appartenoient  à Sa 
Majeité  , & qu’ils  feroient  trop  heureux 
de  pouvoir  lui  montrer  leur  fidélité* 

Beaucoup  de  reconaoiffance  à M.  de 
Bouiilé  fur  la  p'ermiffion  donnée  de  chafTer 
les  gens  fufpléls*  Cette  garnifon  s’eft 
purgée  des  mauvais  fujets. 

Avant  le  ferment*  un  Bas»Qfficiet 
de  Picardie  ayant  dit  qu’il  aideroit  les 
féditieux  , les  autres  ont  demandé  à 
]VL  de  Bouiilé  fon  châtiment.  M*  de 
Bouiilé  les  en  a lailTe  les  maîtres.  On  l’a 
attaché  à un  poteau  , au  milieu  de  la 
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Place  , avçc  un  écriteau  * une  cartouche 
jaune  , & chaiTé  , & déclaré  infâme  9 
traître  au  Roi  & à la  Nation. 


A MARSEILLE, 

t)é  l’Imprimerie  de  F.  Brfbion  , Imprimeur  du  Rôl 
£c  de  Mgr.  le  Commandant. 


